
mm*** sait  ut   soaaai* du 
LL la eatMtiaae  a I »"ts   û* 

jMIm.Viul, g»rcin <ie rnarbîe* 
4 *éèi »«U(ti« •«   son >£*, tul Pfï' 
Itoïrn ■ *o effet   son   oa*l*r   Judl- 
i de I condamnation! variant   entra 

j, La Wltrtri aeroier «»rr on de •** 
l'Darieq, 17 toi.   «aibeleor  I   Lille, il 
isit ehet Mm* Deloir, épicier» rue Phi- 
Mrard, et ('emparait  da  dis  belle» de 

 rjnal ooeoeas* Soaelfaut « I rooia da 
■** et Ditniw » 2 moi» de la m^ius peinu 
3 dernier n ayant pu a ta coudainue liéueflcie 

4a U loi du «nu. 
LM Fraudeur* 

" Le !9 jeta dernier, la* dominera de sersire I 
. WiUi-efoe, ont arrête 1a nommé Hubert Ver- 

faillie 19 IM. metjo. denationaliii! Iieljre et de- , 
■eurent i Tloiibaix. hameau du Vieui-Clione. ' 
*u muiuenl où il mtrodiii-BU en fraudes 43 000 
allumette* peeeol 10 kilos 40' grammea et d'une 
Mleur de al fr. 80. Celte introduction Iraudu- 
l*u*c lui raut < joure de priaoo et 5Û0 fraiic* 
ïâmeed* 

— LoîUjuin courant, lei douanier* du Ton 
sjuei err-îtaietit td uocnmdj Marie Lasfeld, 17 eue 
sKifrneuse, TS* de* Fond-ruri.S * Huubeu. 1,11e 
tut trouvé* nantie d'une Minium de tabac ea 
poudre d en poids de 7 kilos de labtf d'une il 
leur de 87 b. W. La tribunal lui inflige fi j ur* 
ae prisée al 508 tr  d'amende 

AFFAIRES DIVERSES 
Louie Carrette eeml des crayons mais 1rs 

temp* sont dura ! et il ne ïL'UJ PB* toujours du 
ejum aubTenir « ses besoins. 

La 10 Juin dernier, il a mendté g Lille |.e tri 
fenin*!. se moatrant birWTeillant et en raison 
d'une innrmite qui l'eiupOcho de travailler, l'a 
arnuitlû. 

P»gr inlrection ft un irretrt JVupuUioii, le 
'Triewwal mflme * l>e wyodl Kran. n:*, « ans, 
|p«tAailar a Mou.c-roa. U jour» du prison. 

Tnbunal correctionnel de Paris 

I mm condamné a cinq ans de 
prieon 

Le priace TVhykowssi. dont le pan lut «on 
«ereeur de Llbau, et qui épousa une hiritiêrudu 
milliard air* Yan.lerhilt, a» possède par lui mê- 
me aucune fortune. Or, tl a'en lui, en novembre 
190*. irourer MM.Petniaet et Lotaiar. banquiers, 
rua Vivieeoe, et leur montra une k:lre eiirnôo 
da M. Edwarta, solioitor a lloiton, par lequel 
celui-ci l'informait qu'il Tenait dbenter de 8D 
antlliont et 1*1 envoyait on ebaque do 1,000 dol- 
lara. pour couvrir aea (rua de roule juwiu'a 
Boston 11 an profita pour ae faire remettre par 
Isa banquiers 13.700 (ranca. 

La prince itcbavkuwalti cal actuellement en 
fa.il*. 

La 8e chambre correctionneïle, préiids* par 
H. Françul* Poncet. l'a condemné hier, par dé- 
iaof, 4 cinq en» de pri'on, J.Offl (ranc* demanda 
et 137"0 Iranca de restitution vis à vis de MM. 
Pntuasal al Lotaiet que représentait M' L. 
ai-rla. 

La Fête de la Fédération de» mu- 
tiques du Honi et du Pas-ds- 

Calkis 
Ceal aujourd'hui qu'a heu an Pare da la Ma 

riue. la Hio da   la F«d«rattou de* Mualquei dn 
Nord et du l'es de Calata. 

Le clou da la l*te est certainement la eoncert 
monstre qui aara donne, aoua la diractiou da M 
Pare», cbel da la Musique Républicaine, par fei 
muitquea militaires du 110e, 8e at iïe d'iufen 
terle et du 3e gùnie 

M. Parai qui a tait repeter I Arras et Hélhune 
le* mnsiqa^E des régimenlt da ces ville*, est si 
riva, a Duukerque où il  a dirigé   la ropelition < 
la musique du   lliie   L'atatment  CQL'I   se déclui 
aatiefait si esptraque J'eiecuLlon du programme 
f'Br cet  orcucalw   de   100   munciena   aéra   par 
■lia. 
Nous randrooa oompta t noe   lecteurs de cette 

mpoaanta nianjleataiii'ii artistique. 

UNE BONNE NOUVELLE 
rnphnrmarien du IlaTre. «prés plusieurs 

innée* de r<-'clierchi>* inceasunts, a établi la 
formule d'un* composition i:iorTun!iii'e~ émit- 

à Eoulajtvr immédiatement les crises les 
.violentes ehti tes poraonne» alteitites  de 

1U uiti>i»<-< de \«\ r»l^ il--  ilu Mf- 
Ki'itiiH-x    de OoUleurti int* ri-o-iiil- - 
ou autres. 

donné  A   cette composition   le   nom 
d IMHIL (contredouleurs). 

])? nombreuses enpéri»tiv<!3 /ail» par îles 
. edecins dialinjju'-i ontilénioniro l'cfllcacite 
surfucnaiHu de I IXDIII. dajia les cas les 
plus rebïik'î aux   moyens urJiuuireiiienc um- 

_. pftnt don'* affirmer quo lo véritable 
spéc-iliqui'. di-puiâ si lonirU'iiipa cher- in', èm 
rtium.itisin-'s el de» douleurs un guooial. es! 
enfin tronv*. 

1. IVIkOL. route i fr. le flacon ; les mn 
Indes pourront se procurer ce rMÎspit chez M. 
Dubus, piiarniûcien, 7. rue AQ* Arts, à Lille, 
dépositaire génerol pour le Nord, et dans ton 
tes les pharmacies. 2D^fiS 

ÉTATS-CIVILS 
Douai - Ou 1er Juillet, - tV^iM-wc*-.-"— 

■Marcel   Marchai,   rue .les Hlanci Mouchoni 11. 
Dac*.* — Auguste Lewalle, 66 ans. conseiller 

a la Cour d'appel, rue Poucques S — Atlrca 
Oumortier, 20 ans,  mineur* Dorigniea. 

PuaLKATioei DIMIBIMH, — Knlra ; François 
Meursui. mina r et Maria Prévost, ménagère. 

klvnuoKa. — Entra : Oscar Balone, bat lier 
fjlanche   Oeacarpenterie,   batelier.i 4    l'Hun 
Maurice   frauquelia,   marchand  de charbon   al 
Clara Beeaehstnp, tovturiere —Jules Valout   et 
Joséphine Lsrou, aervauta. 

- Du 1er juillet. — NAISSJII 
__     - Malbiide Critavur. rue Uasse-du Rempart 

— Victoire   Blanchard, La Villelta. 
M»ni»oa. — EnU-e : J. D Jola.n el Jeanne 

Tnrbei. 
Pn*w.ic»Tiom DIKAHHIN. — Léon Hsillv, 

loairn., cité Lebrun elLataiM *>pir, marchande, 
adau adreaae-- Oaatave Carliar. houlaaa;.' rue 
aie l'Abreuvoir 3 el Louise Soillo, sans pt, place 
4a 1 Hôpital 21 — Auguste Bourei, journ ■ rue 
delà barra 7 el Julie Psrmentier, aana prof id 
Charles Ôamelr, cordonnier, dcnxci i<- a LeQucs 

_  , kéW Paeaa*. tant tar.. r   " 
- tteorgee s 

Ja» Hoepicai.   __ 
tHais, MM pr-   ma da Paris. 

JEU   DE   DAMES 
PROBLÈME Ml par M. Douillet 

NOLSJ (S pian* ! dsonaal 

BLAWC» (10 p»n*) 
CaW Blancs   commenceat  et  ga^aeat 

Solution du mroblenir 242 ; ' 
,   B-nnf»»MI7»a9 

N. - Wîl tlUUtl 
Ls« réunions habituelles des joueur* d« da 

Di>t ont Heu Ue lundiael aamadis aoir ainsi 
«■M le» dimanebea âpres midi, au siège da 
Camle. Ofé Wasiiat*. place du Marcbé-aux 
Fofllets. 1». • Lille- 

DÉPURATIF. 
BLEUI 

Ofte peéneaff prf p.inlina 11 taie de j« da 
i pbnle» est 1res amo<e cvntrr le tsnnbk** de la 
■ linuljinm du aaat, *»'■ rriliqut', DKlriie, iihl^bu   ■ 

te*, v,irHl-, ni»ladiss< ScrlVtes. U lui m . (-m.ti- i 
nation, (s>tnte, j.,uin>»f appeadkila, atUasM de I 
fuie, dWtuaiK, d'inieKtHi.Nirwi.ïibumine, dia- 
Me.rtwei.iu-ittc. hnwtute-.rol^ue» Wpatawei. 
BvHapanKok, <m>M  U Dépuratif blau I 

k raenvelleletanii, |fi>URf,'n,>iK'<'xi<4eB#>'iiMHis . 
" duaae l.i linacur et rasffWI   t D urre à liqucu- 

.1 jeun pur ou avoi int-L'«>n 
Vente en sssj   rii.inu*n Ui'tljnd, j Lvua. 
Pru   air haa«i 3fr. 

PHARMACIE*   CUI   OMT   LE  Ot^OT : 

Liu«t       i,i1-i;iMiw.M.«i.ï,a«. r,a rrfif»!,   , 
rRouhalz,     -   (ii.M'.i iii,l;*.,ilui;iiiNi -do-K-rK 

Tuwcoinu,    -   HhiMvi.a.nicdeLilU).        ^ 

ANTICOR BRELAND 
VM0. Seul afjatttejaM «nlevant la germe   .,— 
rnafincoraau» pMs. |,25 Çbaz tous f"* 

I*. i*\        chaussures, coiffeurs.       V* *\ 

La* Afffottom »ari|Ma»tnilai. rjni nttirent 
le plus l'oeil, "ont imprimées au l'ioaris du 
Kord. rue Nationale, ôl. a Lille, 

aie» AsMOclatlonndc In ■*■-. --■ l'un 
-ii'UiH- rt ll.)irtrt.ni.iil:il<- 

Emission de 1.500.000 billets de 20franr3, 
donnant droit a de nombreux lirniriM foa- 
lu'en 1906, pour an montant de IJ.SiW.UOO 
rancs de lois. Les souscriptions sont reouee 

jusqu'au 3 Joiilel V.«lj : 
A   la   Sofii'-l.'-   t;t'ait-raiv.   43,   itn- 

XttliunaU-   M I-ill.-. MMi 

LE BIOE SAIVTE-CENEVIEVE 
Ce remade si connu danala rdtrion dn Nord 

de la France, par les tnerveilleuaus guerisons 
ohteuaes par son emploi donc lescaa do plains 
dartres, eczéma*. boalOM. irritations el du 
ruangeaisons do la peau, n'ect pus une pa 
ruiree universelle venant de loîntainG paya, il 
a été criîé A Lille morne, il 7 a un u-rand 
nombre d'années, pat «a «avant praticien, 
M Llelesenne, alors pharmacien rue Royale. 
Il n a aeaaO dei>uia de donner le* preuves 

éclatantes de ta puis- 
sance curalive. con 
il-.- d'ailleure par les 
médecins les plus dis 

i   tinsTUc*. 
C'est on antiseptique 

puissant non caustique. 
U favorise la desiruc 
lion et l'élimination des 
di'chets el productions 
nwrbides des tissus cel- 
lulaires en souffrance 

Snn mn pi ni puai dira fait «ans craîolc i' <"> 
renf'-rme aucune subetano«....-ibleulo sanUJ. 

(Jn grand nombre de malades gu6ris ont 
bien roula, dans un bal hamanttaire, en affir- 
mer par leur témoignage la haute valeur ibé 
rapaotîqoa, 

il eu a été de méma de plnsieara médecins 
qui, après l'avoir exporimenle avec suces* 
n'ont pal hc-ilé a en proclamer l'elhcaciLé 
dans les cas les plus rebelle*. 

Il eiisto sou» trois (ormes : 
Le B' I est destiné aux irritations, boutons, 

impétigo, bobo* d'entants, coupures, abues, 
furoncles. 

Le n' 2e*l pour le* eczémaj.dartns, plaie* 
des jambe* ou autres. 

Lan' 3 convient aux plaies anciennes el 
aux maladies paraaibjirea. 

Nota. — Prix du pot : i fr. SO quel qu'en 
soit le numéro. Knvoi contre timbres-poste 

Le I>< |Mtrnlii Dt*lt>xenne s'emploie 
dans les affections qui ont pour causo uni 
altération du sang. Son efficacité lui a vali 
lea plus hautes récompenses dan* le* exposi 
lions. Il sa rend 4 fr. la flacon. 

On trouve le Bamne Sainte1 (îene 
\ ii-\ t- et le |><-puralif Ilttlwzetint' chai 
M. DUBUS. pharmaciens, 7. rue des Art*, a 
Lille, ainsi quu dans lus priucipale* pUarma- 
ciea. 29271 

fi«n^^Tt«. aecuriw pour la public, rralnbjur ab- 
soloa4M produits, telles sont les niaiimes de 

la Grande /'lnir-'u.fi. >f.' rrance. 1, rue Fatdherbe, 
a Lille Aucun tnMieaaao* n'est délivré saoe 
qu'il ail aie, au préalable, aasteatemesit va»*)*. 
r.aeoairAIaleplasBlt«idiIeatconataininenleKnre« 
sur toutra les préparation*. — Maison la mieux 
approvisionna* d* loutala région. ï.iil-.s 

Cerveaux surmenés. 
Une cause d'ibsucc^s aux eiitmeni 

Un bon conseil aux pareats 
Il y a quelquas temps ubc Commission fut 

instituée arec mission il 'étudier lu question du 
changement de dalo di?s examen.' Il y avait 
donc uiio rêiion de changer ce* dates? Oui, 
4*a somniiLi'3 néclfttalM estimaient avec juste 
r ni son, quo lo inuialien des exnmens du bac- 
calouréat. des grandes ùcoles.-etc. lians la pé- 
riode la plus chaudo de i oninî était pr>jiiili- 

iahle k ta santù des jeunes Cns H «et bien 
évident que par le fait de* fortes cliilcars le* 
jeunes (m* sont dans de très mauvuUea <?on- 
ditions pour subir leurs examens.Dieu plut, la 
logique veut, qu ils soient d'autant plus en 
mauvaise fartai*, qu'ils ont duvautugo s pio ' 
thé u leur exnm.:n. 

Ceci explique certains résultats inexplica- 
bles. On voit choques sesùon des 1 caoert*; » 
bien poriant^qui puisent, okri que des éleva* 
excellents, mais de àante délicate, échouant. 
Nos jaunes gens sont surmenés, leur cerveau 
travaille trop, et pour repasser leurs ma- 
tières, ils se privent des réeté lions, des 
exercices nocj-iiiro* en plein air. Ils ne 
mangvnt plus et l'apnreli'-naion d'échouer, 
de peiner la fainiUo. les M04 iriitaldeii et 
nerveux. Eu lin, il* ne dorment plus'. Nous 
voilà ù quelques jour* des exotuens et les 

if'iis couimenoent à doQner.dcs signes 
non c-quivoques de malaise. 

Que faut-il faire pour qu'il* se  |n*SMU*llll 
u jour fixé en pleine Ball1l<|l|H du Jours 

moyen*? Punt-il l»nr donner dea f»rccapar 
la suralimentation VCutlez-roas en lii n. Pas 
de boissons ali;coliséos, et ne tour clinigei pas 
lestomar. Dans les conditions où iU vivent 
depuis quelque-temp3, il* ont de lu peine a 
digérer leur nourriture. Si von anqmeniicx 
cette nourriture, TOUS leur ahargtrtat inu'ile 
ment re>lômac. Faites -lotir prorruM: sininle- 
111-nt le* pilule* rinkqui sont un'médicament 
excellent et éprouvé pour comharra les eltots 
du surmenage physique et mental. I'**ites-ieur 
prendra le* pilules l'ink  qui  îûûII un amidé 
Cerdileur- Klles leur Joaneroni des forces en 

fitr donnaqt du sang, elles maintiendront 
leur apprit, faroiiseronl leur digestion ai 
leur pi-o-utei oui un sommeil calme et répara- 
lour. 

Lea pilules Pir.k tonifieront, fortifieront les 
m*rfo d— j»tM«ai(w». «s» 
fuiâ-ani Ionique des neri 
eront tout cela unis perte de temps, san* 

traitement compliqué.' f>ax pilules après 
ebaqun ropa», cela su[lît. Tomes les pharma- 
cie* vendent les pilules Pink, et on les trouve 
aussi au dépôt Pli" (àatiiin 23. rue Hiliu. 
Taris. Trois francs cinquante la boite, 4k*- 
sept francs tiuq i mte les six boites. I, ■-. pi' 
rents dont les enfant* sont pensionnaire» agi 
ton! sagement en découpant ce petit entrefilet 
et en le leur adressant avec quelques boit"?do 
piiules Pink. Nous le rép-Jtons, le* pilule* 
Pink sont ie souverain reme.l>; pour combat 
Ira le* elle** do surmenage phy.-iqu'< et mon* 
lai. Nous espérons que, don* l'intérêt do U 
régularité aea exametià et de la santé des 
jeunes gêna, la date ucs examens sera avancée 
Un prochain. 2 25o-102^L 

MACHINE A TRICOTER 
'H*prett, UrtisM Hr demande 

L»MY. l«9*ni«ur^oriitrïcleur 
1 B, rw Tmtbis*. p»rl§ 
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Mouvement du port de Dunkeraue 
Eaitr**)». dt> 1 er 

B  Arres, vap. ang  Monta Video,   1861 U, cap. 
BUncuard, dm. Sellgman. 

H«rtlesi-alai   30 
Glaasew, rtp. ang  Brésilien, 10.6 la, oap. Ta 

nock, dm. Uoral. 
Queustuivii, rem    ang    Kiogflsber,   7 W, cap. 

Newton, lege, Dabaeckar. 
Newporl, *ap. ruaaa   Enka,   1TAK tx, 6~p. Sil- 

liag, Ifcge, Gondraad. 
Ihi   1er 

Hartlepool.   vap.   norv.   Jaao,   l'A U, c ,p 
Huoimel, lige, Oucbaleau. - 

DE   L'INFLUENCE  DES 

ilHilllll!l!i liiiiiisplii1 

sur lea aantô 
îlans un climatcomme le notre où leaehan- 

gennnts de teuipéinlure sont si fréquents et 
si brusques surtout en cette aaison, il cal né- 
cessaire d'être prudent, de prendre quelques 
précautions, alin d'éviter tous les malaises, 
qu'uiiiéui'nt ces variation* atmosphérique*. 

San* perler du ibuuisliawe, qu'un refroi- 
dissement bni-ijiio suffit a amener k l'état 
aigu, il est d'autre* indispositions très fré- 
quentes m ■OseeptJUea de présenter un carac- 
tère du gravité qu'il eut été toujours ai facile 
d éviter par luaa^e de* Drogée* de banlé 
Du hus. 

(Ju'on l»s nomme, ces indispositions, diar- 
rlnies. eholérine dyaentorie. entérite, embar- 
ras d'estomac, colique néphrétique et hépa- 
tique, atnnnont toute;., derrière elle*, le dé- 
pression nerveuse, l'anémie, la chlorose, etc., 
quelles soient causées par un refroidissement 
subit, par l'ingestion de légumes ou do fruit* 
imparfaitement mûrs ou pollué* par le* mi 
eroh's et poussières de lu rue, quelle qu'ail 
été la cause de leur apparition, toutes, avons- 
nous dit. auraient pu étro évitées ou auraient 
va leurs prodromes s'amender par l'usage de 
re laxatif incomparable ù tous pointa du vue, 
qu'.'si la Oragéo de Santé Jjubus. 

La boite contenant cent Drarjéea da Santé 
Dubus coùie ] fi. â0 dans toutes les phor- 
mari's. 

Uépiit générol et maison de fabrication : 
Pharmacie Oub'is, 7, rue des Arts. Lille, 

Pour ériter les nombreuse* contrefaoons, 
exiger la boite entourée de la bunda de Ka- 
runtiu aveo lu siguutuie J. Dubu*. 292b'9 

Felapoilé   «J'AIre  «lu   SO |U!B 

MB l»«to«lre* W, it),*2 -   f  h.   seigle, 18, 
..   k. scourireoe,   — HO h.   avoine,  10,01 
B b. feras. Mjl - .. b. oolia  —  .. V 

■aine d* lin,     .,.,—    .   h. osllleites,    ....   — 
h   cameliue. ..,.. — ..  b. ruoulardelle,   .,«.. 
■   b.pjei* —   . b. barteott,   ._..   —   .. 

verna^re, ,.,.. — >3 it. noasai**de terre,B,.. a 
11. — SOS poulae at poulet», le couple, t, a 
S.'JO - Un kilos beurre, le kilo, 2,20 a 1 «J - 
8^,000atufa, le* 24, 2,20 a 2,60. 

Mui'-'h.' «us Bfa)tisxu«  *«■•»» d'Aire 
Aire, 20 juin. 

Fnx au klieg vtvaat pour 1* grée 
Plus hsui **■**■ Plus baa 

Uarclir aux U<-i*ti»tut d'Armae) 
ArrtM, f" juillet. 

V«nt* <"a|mc •'■ eomine su pfM^dsnt «arrhr. 1*« 
-lllllwa dn s'''1"'-' l'iiuix «■' vendent Lies, FOU«S de 
*f<m||i0 Mdv.-mi    -■ î .JJ iiid.cLJ  |.(ua JiCli. ilom» .1, 

Un svsli aasens NUU wbtM, |*eje**a *t lanreaat. 
I.a l'un t- al lests ItlUote t l*.tai_- ou trsli'auvalv* l'ott 

,.„,|„    rt- 4*Ji\   80 Ir 
Lu kunl'uiun»" el lu sslnt-s,,Wu» M vsndenl ils 300 k 

VU |(. ol I-, ,.|. i.r.|»i ,1,. t'i* a ;WI fr. 
].*i l.-' n * nourrir >e venJent Ju U.41 a û.81 solvant 

i>!'\  '"'OM 'ta     -. ». leml 

CALENDRIER 
Dimanche? Juillet  lOOû. 18'.'jour Je 

l'anuee, 
Soleil — Lerer llli]: cei:cher 18 h. 4. 
L'me  — Lever a t h, 57 malin; couenor * 7 b. 37 

aoir. 
1" jour dels luae. 
La farda du jour est en décroissance da 2 mi- 
lite* sur 1* veille. 
Teaae* probabl*. — Des ondée* sont probable» 

avec tcmpi.'rature  voiaiue de la normale. 

m 1 1 1  1 l\    %n  I 1 U OGIQ1 I 
ri   1er  11 ii.i.j.i- 

flaromatre A midi : 719 •/" 2 — A minuit, 
M-   ' 

Heisse  denuls la veilh : 4 •/■ B. 
Tempéruinrede l'air + 20*7 
Tampersluresastrlme^ilnnui* U heares : Ma 

xima +2r5j Mimraa   + 11*. 
Direction du rent : Sud. 
Etat de ciel : Nuaiteui. 
UUt liigroDtdtriqua : 7â. 

irami - COMMERCE 
Mnrehé ntix Iltillf» tic I.ilU- 

tar Mta f«jti 

Huile de coin* brute claire dispnnihle. 49 fr 
Juil"t-rÉoùi *8 W - Sr,|itc;mbre-decembrn W fr, 

le*   I0U  kilo* «an* fût.    rendu   Lille ,   paiement 
>mpt*ui naeesM Ml 00 escompte. 
Huile de oolaa épurAe IOK«C en tonnoa ou en 

pétroliers, 'S' te. lea luO kilo*. 
Affaire* nuilaa. 
On annonce iine superbe rtcolie de  graine* de 
> /1 et navettes au Danube 
Huila d* lin clair* disponible «j Ir.—Juillet- 

m.lit * W— Septembre d«comi>r« 41.M U- 100 
kUa*i -But fût, rende Litl*. paiement comptant, 
moins li2 0|U escompta 

L* consommsiion ne marchant pas. I*e «Iriek* 
d'huile de lin s'accumulent un peu pariout -' 
ectretiennenl la laiblesao. 

M«r<-h'   d'Arra»  do   1      |uill«-t 

lluiLEa A  CLAIR 

Disp. GaMaT. A.m' 4 dern, 
rKillette.tIk.locêe)      100 ,    1ÛU ..   lu      
l'svoialroid ilOOs I       81  ..   81  .     M  .,   81  .. 
-   froiseage . 72 .     71 ..   U    .    73 .. 

Cona pave        s M        U        66   .   M ., 
Golïa étranger ■ M .     M        '■> ■    .    56  . 
Lin de* loues   * 19        M.     4>..   M  ., 
Lin Plal* > *H        M    .    W -M' 
Parot rebat      a 62       62 ..   « ..   « .. 

ToURTfAUX 
Œillette       1100 k 1          ;  
Col'.» indigène ■   
Lm indigène      ■ 19 7'J    19 7i      
|.:n «traoger     • 19 K   13 S   19 ,'0   20   . 
P'iot e UW)   1| 90   11U   U .. 
CoU* 0 uie r» t   ■   

PAKIMB* 
r.jlindr**. *4.   . I  meule*. Il .. i   Soa,   1115 

(FA aux 100 kiiosi 

GRAINS 
Blé blanc, l'hectolitre    .    .    .    18.** t 18 75 
BU ro«. l'hec'olitr*     . .    17 M a 18 U 
Aveina, l'hectolitre ....     7 M -.   9. sa 

(ÎRA1NU 
ŒOlelte I hectolitre .    ,   ,    .    MM I •> M 

Si ,■■■■■   V 1 n* |.i..-i'i    a. -    u w 

umj I&>1, . 
Cerna ^... 
Clarea **..... 
Cournere*... 
Creepin  
Douent..... 
Doarge*  
-     (lùo-i.. 

Uroeourt ib <■' 
—      aùuu 

Racarpella . 
Fertar 
Ferque*..  
Ji'lineï-Kaene. 

Latrie. ?,"', 

Lignr-1-Air* 
-\J «ru'» H 0/r> 

-    70 0/0. 
Manr 

0*tncour:,., 
Thivenceuce 
Vicoip,,N'u>u_ 
Vicgiwnei2y]. 

MARCHES DE PARIS 
Oourae cotninepciailei da fl " Juill.l 

Diùtohê de  1 heure 15 
Court Cours Cours Cour* Cour, rnsn 

ilu j-nir jir-.'i'J. du loar i.rr-i'i'J. 
Alrools 

0.-1  1. li    13 H 
pr 10 7s ta n 

Blés Hsistsa** 
:ou- i.i   1   M :<; 
'roi-, ït %  U Si 

der.li 9U   11 10 

aeeioei    . 
Cosr l'J *B   11» 13 
Pr*** IN 10   19 10 

taev  

lia Calme 
Cou.-- U 7ô   . S .. 
!-  ■ '. 4 ; T      t : " . 
tder. u tl   11 10 
4 pi. « ..  tau 

Farine* S*" 
Cour au su  34 0". 
froeb» ■•*   S0 ta 
8 0. »S0   .    .. 
t*«r» 13   1* . 

l>ucres';.lni  - 
Conr. 13 11    i : 31 
Proctîf M   3J II 
Sept n SO   .. .. 
toei. » Tl   30 
tpt   » tt   K» 

S*ial*aC3imes       Ooiia  emme     RonitO MslP is 
Csmr. 11 6u   lii Cour sn ■:,   50 ..    Rai. 6* SUatil 
Profane   tau pfoebso a ton  eue 
8.0    '•■> ï„   iS ÏS Unairn   W ti 
I der ti Si   14 14 I pr. GO Ta   BU n 

Court de clôture du t* juillet 
Toinei   1       Bia*      l       Ui        1     Oolaa 
ojitmii   1   Soutenus    1      Furms       |    Soutenu 

_. jr«^: iw 30CoutsDl 11 93Coorul 1) ;S Ceu.-aui SU 30 
PTJC.I..     ts T.S'Proea.     Il 'JJ Prato.     ti SO Pracr..    :J> Û0 

I 11        11 W HO.       U      1 dem.   â ..H Sera.  Ml Û 
dern.    U 30 * Uern.    îl 9U t UNS    4i .« t prtui. SU lï 
aev 1 a«r  

■ aéra*       Alenol* 
aelglas        rartna* fsib.ci c»:iut» 

Calme* Fermes     ICouisa; 33 il Coursai U .. 
;OU:SOJ lu Ml Cours*! Mi K Proro.     ÏJ 31 Pro ■■     Al . 

Prw-n.     15 lï.Proet.     Sa «SI S. |>1. 
toT*    -- 13 « s.o. 

■■7 
1 u 

»x* 
1: 11 Sepl 

rsî9 fi: t Jeni. w .. 
»j s; ï uct.   M* 
.. ..H »res 10 M 

ISLOUK   t .Ha 

UKl'ÊtUEs   COMMERCIALES 

Parle, I" juillet. 
L* Barre, 10 b. — Laine* (t terme).— Marthe 
ilme   Veau «s balle*. 
Cojraai 1W  ># ; août 192.s»; oct. 181 1*. 
Vt Havre, 10 heure*. — Colons '* terme). — 

Acliat'-'Urs et vendeur*. — Ventes 2 700 bellea 
rouraolfi3 3 4, août   631/tf, lepteoibre 63 IN, 
:tobre 63 <•/<>, npï»mhr? 63 ii ». uccembre62 7 8. 
nvier   SI •'•>. Mwter 63 s/e, mar*. 6J «/s, avril 

I 0 », mai 63 ,», juin -»•/». 
lie Havre - L«f** (4 terme} — Ventes 

5 000 sac*.     , 
Courant 43 ta. août 44 **. saplerobr* 41 B oelo- 

ra 44 25, novumbre 44 W, décembre u 75. jan- 
vier U.7S février 4j »», mars il.», avril 44.M, 
mai 4J 75. juin ae.sa. 

Le Havre, midi. — Coton* disponible* — Calme* 
- Ventes 150 balle*.    * 

Le Havre, midi — Cafés disponible*. — Calmes 
Sa 1.* affaire* cotées. 

Terme  — Incitant *ur 1* cote dn matin. 
On a rendu 2-000 aec* depuis 1* prëcedeat* 

depftGb*. 
Liverpool, 1 h 20 — Cotons disponible» — 

haidisaenis- Vente* 6.000 b   Aménque. 
Futur*. — Haussa 10 a B 100. 
Liverpool, 4h — Cotons — Futur*: Soutenu* 
Courant 531IO0-", juillei-eoi» lïl IUÛ -/•, 

août-sept. 531/IOO-s/s, tept.-oet. 3 31/100 n'" , 
oct.-no». 5 31,100»", nov.-rléo. S.3I/I00»/», 
dec iaiiv, 5 31100-ss, jaûv.-leT. » 31/100 -»,», 
iav.-anaes Ut 100-•;», man-avril 5.3i;l00-«,.. 
ieril-mei 5 33 '100-»'«. mal-)«» 5 13/100 s/e 

Rotterdam 1" juillet. — Le stock de cal* hol- 
landais a diminue en juin da 20,740 aaca at 11 
comiHirla artuellemmit 534, 156 sac* contre 
«14,005 au 1" juillet 190». 

112   - 
1550 .. 1 
206 . m .. 100 

*Xà» . 3100 » .. 80 U 
1055 .. 1040 . 

éfT, „ 
104» .. 

195 H 
4; 85 .. 

47» .. •762  .. 4790 .. 
1100 ., lili  .. 

1240 .. 1U0 .. 12M   . 
300 .. M .. 
ttO . 
TW 780    . ■ 786 .. 
7« U) 78 » 80 .. 

4375   . 4365 .. 4370 .. 
146 '147 .. 
549 .. 

:i70.. 
H5J0    . 1335 .. 

1Ï0O0 ,. ^ 2050 .. 

2*970 .. 
11-JV .. 1>«     1 1 

• z 
MM.. 
S»" 

ilôt ..\ 

«s: 

OblIft-eHtonai et Eopprejatai 

Nord 1870 
— 1892 
- 1893 

Houb.-T, 
H.-T.p.B. 
Houb.   B3 

■lencBl 

MINES 

Betk. 
Dourg. 9» 
Uioc     94 

C. jou) IC.pr.jC.Jear 
Bscan.94.i5l8 
Flines... .|42'i 
Maries 93Î506 
Oitric. 91 S10 
VicOign*   513 

Divan* 

L. AUart 
Ch. Camh 
Dea.-An. 
Eaux Du 
- Bu. 

Poell. L. 
Wai.   1-3 
- 3■*. 
- 4.» 

310 
.1)9 -j 
496 

515 25 
513 .'O 
5Li 25 

-l 

4-1.1501  - 

Banques et Valeur* cliveraea 

teu  An 
ISeii.-Ma 
PSt-Ara 

'Tr. «1. L. 
'Poulll. L 
'iUin* lii. 
\.0 lilloise 

C. 
r.  Nord] r,00   . 

Verl.-U. 1310.. 
î)eviltler 11065 .. 
j   W*t 5'5 ,. 
llr,.utfl 7».. 

230.. 
A. Fran. 800.. 

Allarl... 490..   

C. 
W39 
507.. 
son.. 
«45.. 
SI»   . 

16» .. 

BOURSE OE PARIS 
Du 1er jitllrt 

300 i 
I"juill.l90a 

30('Biu,irl I.-.-JÏ 
M ■■-■:; M j 

Tonkin 18.6 . 
Maii*gï*c*r 97 
Banq.de France 
Bauq. de P;iru. 
Co'i.b ù'c-.c m.. 
de*à\\ Funcier. 
Crédit Industr.l 
Crédit ! ï'i-i "i 
Jiocu-t*Geii*rale 
Est  
I'ahi-1. -Médit 
Midi... 
Nord  
(*rle .n*  
Oue*t  
Est Algérien... 
Gai P.n-Kin... 
Transat mlnju* 
OmninusParta» 
Suai  
Autriche 4 0 0 1 
Egvptoll/ieïTj 
EapiH.eat.40/0 
H^nirroi* 4 0/0. 
Inlian  5 O/O... 
Portugal*  
Banque Autrieb. 
banq. Ottomane 
Noro d'Hipag'-. 
Fivai-Lille  
Cnsrp;eurs reun 
hu-s« 11-67-l-*.i 

4 0 0 I**'. 
4 0-0 1^90. 
40 u  1893. 
3 0,11 1*41. 
8 1/1 IM, 
CODA    4  '"' 
4 9,1» 1901 
i 0/0 ie96. 

18 10 
08 75 
98 65 
80 B 

V.  Pari*     1*15. IfJ 50 

1/4 187li 
1875 
1876 

7M5  . 
451" . 

100 65 
104 
90 97 
1» W 
106 10 

68 50, 
475 . 
6.2 
1^5 
109 . 
670  . 

20U l«9îj 
1/i 1BSWI 

Foncières    1B7 '| m 
2.60V* W4| 

a- 1885' 
1895 ' 
1903 

H Communal' 1H79 
s 1880. 
> 1891 
s 10) 
s 19-.1 

Ville Msrseille 
.Ville d'A rasent. 
f Ville Bord#*ui. 
Ville de Lyon.. 
Bsaq. at-rjjihdo. 

s .3 0..; 
Nord 30/0 Ans 
NordIO ONOCV 
Nord ^1/2 0/0. 
\>   L   M    enc. 

l.OUT.l 
[Orleaa* «oc....1 

1B84 
Midi B3fl    

s    nauv  
jOueet *nc  

Ooav.    .. 
|E*t sue  

r?  
m enc. 

I 9<25 
385 75 
98 75 

401  .. 

479.. 

463   0» 
45i> 7Î 
■|65 7% 
4615» 

Spectacles et Concerts de Lilft 
METAUX 

Cairre — Etam — Zinc — Plomb 
Londre*. 30 juin. — Cuivra : Comptant, Hv. 

65 15'. la louoe. 161.37 l*s 100 kil. : trois moi*, 
lu, 6t, 15/- la tonne, 161,37 le* 100 kil. - Btaia 
IliAtraital : CompUnl, lit. 139 126 la tonne, 
349.C6 les 100 kil. : trois mois, liv. 138 10, 
U tonne. Naja les 100 kil- — Plomb espagnol: 
Comptant hv 13 10/. la tonne 33,75 le* 100 kil — 
Zinc: Cumptani «v. 2117,9 U touna 59,6» las 
100 kil. 

BOURSE OE LILLE 
Du ter •util*-' 

Action* minière* 

MISES O'prêc. O"jour Offre* Draaod 

1050 .. 10>0 . 
«j» .. 1620 .. 1629 .. 1615 . 
5050   . 5701  .. 

Aiincourt n". 610 «15 .. 
BianiT  
Braay.  778 .. '773 '.: 7» '.'. m '. 
Bnilr-Grenif 
-   (eO*j.... 

4480 .. 
90 .. 

4500 . 
90    . » ., a» : 

DIHAMCIIE 2 Jvn.Lirr 

Braaaerle da l'Indoatrta. - A • h t,s, s^ee- 
icle-eoooert. 
Hall de 1' « Eperons da Travail s, 71, ra* 

de Bétuuu*. — Ouvert toute la journée Atlrae- 
tions. 

A la Rotonde. Lsmbersart. est **na eenlr*,. 
dit r*lsbli**emeut le plu* en vogue et le miauiy 
'vuuente ds la région. 

Tous lu *oir*. les célèbres t Gcorgigusla.da*/:- 
liste* coparchic*obtiennent un succaa *ea* Bi. 
reil. ainsi que l'endiablée et original* comte} j* 
excentrique dan*eu*e 4 translormatiaei* H« «• 
Pompon, du Moulin-llouge de Pari*,ojui paref ,tra 
deui tour* en matinée etdsux tour* m soit lie*. 
Le comique Bépoit et Yron Hette entrent * Inna 
lenr semaine d sdieut 11 v a Joule pour le* ea. 
tendra ainsi que toute 1* troepe de tout pr emier 
choi»   Comme le* consommation*. ' 

Café Moderne, 23, G*-P|aoe. — Ton* le* 
soirs,  eonoert* *joipboniqnea  d* 8 h  • |ï t mi- 

CirreiM gratis t I. joun : CtaltriW LiH*>f««s 

U Geraat: S.' DELANQB. 

LBB 

COMPAGNONS 
DE JÉHTT 

Par ALEXANDRE DUMAS 

9 Dit» bénisse J'homme as enor loyt! 
tesai »'ar>«HiroaHs^ra rom|rr« on mariage 

■ tvBipo«Mib)c ft qui a tenu parole. 
' a t>ae ta>i« d> lorJ Tatala* U toit sa- 

«aTa*L> TUVsaHa t Oët la —1 ami rvae J'aie 
4W sVaat ma «touianr, la aaul borame dont 
ba lama» a* soient mêlées aux miaone*. 

a Jaiamaia Charlej de âainLe-Uermitie, 
r*4*s**i Ht aWlaT«Maa da CbariM : voila la 
*a%D*ja tsYiLeale qoe ta aa i me pardonner 

«Mata, m teoatlgas CeM toi qai M 
totase ae ta rnort : »«*U La chose Urrible 
ajssa 4s) (s>f>aT<aeja3ej*x 

» as* aaaiateoaBt arrlTe rite, 0 Roland, 
fasiswtoeUnadois «otrif ojuaquand tu 

- . kt^eîtwt cea4 la Tsrvo^r ;   Bwnrir, c'wt 
■oWp»*Atejar*a^irtWr;^>iA«, je 

Tottl ataal clair el •*****, Il «Uît   évi- 
'U n'y a?ait pta dans oette lettre 

latraiajt **>u fo4a at reaaa un 

Instint immoJjile, muet, baletaot, plaln 
d'anii/té ; mais, anûn, la pitié l'emporta: 
sur laco!ére. 

Il s'approcha d'Amélie, étendit la main 
sur elle, et d'une voix douce : 

— Ma eos-iir, dit-il, je te pardonne. 
UaiH-rneeaaUlement agita le corps 

de la mourante. 
— Et maintenant, dit-elle.appelle notre 

mère, c'est Avarie aea bras que ja dois 
mourir. 

Roland alla à la porte et appela Mme 
deMontmel. 

Sa chambre était ooverte ; elle atten- 
dait évidemment, et sWjewut- 

— Qu'y a-t il dit nouveau V s'informa t- 
elle vivemeût 

— Rtea, r>iH>n.lit Roramd, sinoo qu'A- 
urélia demande à mourir dans vos bras. 

liane de Moutrewl entra et alla tomber 
h Bsm^ux d-îTent le lit de aa fille. 

Elle, alors, comme il un bras invisible 
avait détaché les liens qui semblaient la 
retenir sur sa couche d'agonie, se ton leva 
lentement, détachant les mains de dAssus 
sa poitrine et laissant glisser une de aea 
mains dans celle da aa mère 

— Ma mère, dit-elle, TOUS m'avez donné 
la vie, voua me laves étée, soyez bénie ; 
s'était ce que voua pouviez faire de plus 
maternel peur moi, puisqu'il n'y avait 
pin pour votre fille de bonoeor poeaible 
en ce monde. 

Puis, comme Roland était allé s'age- 
nouiller de l'antre eoté da lit, laissant, 
comme elle avait fait pour sa mère, torp- 
b*x M «♦Wodf lft»Ui dajia la lieitAf i. 

— Nous noue sommes pardonné tous 
deux, frère, d .telle. 

— Oui, pauvre Amélie, répondit Ro- 
Idtit, «t, je l'espère, dtT|du» profond de 
notre coeur. 

Je n'ai plus qu'une recommanJatiju 
i te faire. 

— Laquelle T 
— N'uublie pas que lord Tanlay a été 

mon meilleur ami. 
— Sois tranquille, df t Roland, la vie de 

lord Tanlay m'est sacrée. 
Amélie reapfra. 
l'uis, d'une voix dans laquelle il était 

impossible de reconnaître une autrtt alté- 
ration qu'une faiblesse eroiasant-' : 

— Adieu, Roland! diUeli*-, adieu, ma 
nréral voua embrasseenc fidouard pour 
moi. 

Puis, avec un eh sorti et» «onur «t dans 
lequel U y avait plus de joie qoe de tris- 
tesse: 

— Ma voilà, Charles, dit-elle, noe voilé. 
Et elle retomba aor «ne Ht, retirant à 

elle, dans le meuve me***; qu'elle faisait, 
ses deux mains, qui alaisetit ae rejoindre 
sur sa poitrine, 

Rolaaat «t blême de a|sj**«v<jl aa 
reot at s'uieltajèrent amr elle chacun de 
son cota. 

Elle await eajjrie »a |*Jaitioti seMBiére ; 
seutemest, m* panptéree s'^taieert refer- 
saéee, «t le faible eeuftie crai sortait de «a 
poitrine s'était éteint 

Le martyr* était tv,Daomcaéi Ajjiélie 
était mort*. 

R se leva et suivit l'ouvreuse. 
A rentrée du corridor attendait Roland. 
Lord  Tanlay   ne   parut   aucunement 

étonné de> le voir; seulement la figure sé- 
vère da jeune homme réprima an lui ce 

fremier élan de  l'amitié  profonde qni 
eût porté à se jeter au cou de celui qui 

le faisait demander. 
— Me voici, monsieur, dit air John. 
Roland e Inclina. 

prenVer consul ptofessait'poor les chants,    —Je viens de votre hôtel, milord, dit 
recueillis "par Mar.uheraon, ■», par lUtteri*  Roland, vous avez, à oa qu'il parait, pria 
autant que  par choix  littéraire, i'Acadé-| depuis quelque temps la précaution de 
mienatioûalcdemusiqueavaitcommandé(direau concierge où vous allez, antique 
un opéra qui, malgré la diligences fuites, l lea personnes qui pourraient avoir allure 
était arrivé un moi!» environ après qun le à vous sachent où vous rencontrer. 
général Rouantu-te avait quitté Paris pour I    — C'est vrai, monsieur. 
ilter rejo odr* l'armée de réserve. I     - La précaution  SBI  bona**,  aurtout,    o»-r~-,-..«..... ™.- 

Au balcon de gsnehe, an amateurde pour le* gens qui, venant de Iota et etanj-te-fue le ja^ne bomme s éloigoah, 1) renlra 

LV 
1,'latalairable 

Amélie était morte dans la nuit du lundi 
au mardi, c'est-à-dire du 2 au 3 juin 1800. 

Dana la soirée du jeudi, c'est-à-dire du 
5, il y avait foule an grand 0|>éra, où l'on 
donnait la seconde représentation d'Os- 
s/an, on lr* Bardes 

On savait l'admiration profonde que le 

même, et R m* fiant le te- mps de trouvet 
ces deux amia et de lenr»ionner mes ins- 
tructions, lia ne vous dé rangeront donc» 
selon toute prohabihtA, que demain de 
onze heures a midi ; seulement, je voua 
serais bien obligé ai l'affaire que nous 
avons i rt'glor pjrr 1*U'. intermédiaire pou- 
vait se régler Oans la/ même journée. 

- Jecroiayla rbofte possible, monsieur, 
et, du moiTjant où U s'agit de satisfar* 
votre dés.T,le ratard ne^fiendra pas d* 
mon cd'^i ' 

— \oili tout oa que je désirais savoir, 
miloi-d ; je serais dojt désolé de vous d«S 
rar^jer plus longte'.npe. 

Kt Roland aa1.j». 
"Sir Joha l'ai rendit son saint; et, tandis 

nrajaiqunae faisait remarquer par la pro-1 prwaés, n'ont, comme mois pas le niai» 
fond* attention qu'il préta't au spectacle,  de perdre leur tempe, 
lorsque, dans l'intervalle du premier an l    — ÀVors, demanda air John, «est'ipoar 
second acte, l'ouvreuse se glissant entre pue revoir que vooaavez quitté l'actr.èe, et 
les deux raogs de fauteils, s'approebs d* que vous «os veiin à Pana • 

— Uaiquementpour avoir cet 'oonneor, 
milord ; et j'espère que voua QVjTinerex la 

rangs 
loi et demanda t demi-voix 

— Pardon, monsieur, n'êtea-vousao'int 
lord Tanlay T 

— Oui, répondit l'amateur de musique. 
— Enceea», mtfofd.ua jaune homme 

qni aurait, dit-il, une communyjation de 
la alos hante importance a, vous faire, 
v*«aa prie d'ètr* assez bon, pour venir 1* 
Joindr« dans 1* corridor, 

_ Obi obi flteir JûhsT; on officier t 
Il est en bourgeoW, milord 

r* fn< 

*Vflfe 

cause d* mon empressement,   et m'épar- 
gneras toute explication. 

— Monsieur, dit air Job'j, 4 partir d* oa 
moment, je me Uena^ votre disposition. 

— A quelle heiKe deux de mes amis 
pourront-ils se 'présenter cbes vous de- 
main, milord T 

— Maia datais sept heures do matin 
jusqu'à mi'jult, monsieur; i moins qoe 

a* to*r<-,dre Fnd'qua un militaire.     [ voue n'slrjiM mieux que ce soit tout da 
Bo«U«st air Jtbn, j* ni*j» que suite T 

,     * . '   'W. aaiiord; i'nrrin % l'inavul 

au balcon et alla reprendre aa place. 
Toutes las paroles échangées l'avaient 

été, départ et d'autre, d'une voix ai con- 
tenue et avec un visage ai impassible» 
que lea personne* les plus proches am 
pouvaient même' pu se douter qu'il y 
eut U moindre discussion entre le* deux 
interlocuteur* qui venaient d* N saluée 
si courtoisement. 1 

C'était la jour de réception dn miniatr* 
de la guerre ; Ho and rentra à «on notât, 
fit disparaître jusqu'à U daaltisr* trace ta* 
voyage qu'il venait dataisu^anont* *■ voi- 
ture, et, à dix heur** s*stfei* quelque* mi- 
nutas, put enc.re M Me* annoncer thm 
V* citoyoû Ciruot.      \£^ ™ 

U 


